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Le bois  de tension est un bois particulier formé chez les angiospermes par réaction à 
une contrainte mécanique. Chez le peuplier, ce bois de tension est caractérisé par la 
présence de fibres comportant une couche pariétale gélatineuse riche en cellulose et 
décrite comme non lignifiée, la couche G.  Cette sous-couche de la paroi secondaire, 
absente des fibres de bois normal, induit des modifications physicochimiques et des 
changements de propriétés mécaniques1, 2.  
 
Des approches génomiques ont été récemment développées afin de préciser les 
évènements moléculaires reliés à la formation du bois de tension3. Notre étude 
s’inscrit dans ce cadre et a pour principal objectif de suivre l’évolution des 
caractéristiques physico-chimiques des parois du xylème au cours de la cinétique de 
formation du bois de tension. Dans ce but, des zones de bois tendu (incluant des fibres 
G et du bois normal) et opposé ont été prélevées à différents temps après induction de 
la formation de bois de tension par inclinaison de jeunes plants de peupliers. Sur le 
plan structural, la composition des parois montre des modifications quantitatives et 
qualitatives dans la zone tendue. Ces variations ont été clairement observées après un 
mois d’inclinaison des peupliers. A ce stade, l’évolution spatiale de l’indice de 
cristallinité de la cellulose  a été appréhendée au sein d’une fraction de tige par 
microspectroscopie FTIR4. Un gradient décroissant de la cristallinité a pu être mis en 
évidence depuis les tissus en tension vers la zone opposée de la tige. La cristallinité 
élevée de la zone tendue est en accord avec le faible angle des microfibrilles de 
cellulose dans  la couche G5. Cependant, à l’intérieur de la zone de bois de tension,  
l’indice de cristallinité diminue sensiblement au niveau de la transition fibres G/fibres 
normales sans révéler d’états transitoires. 
 
La mise en perspective de ces données dans les approches génomiques devrait 
conduire à une meilleure appréhension des phénomènes liés à la formation du xylème 
et plus généralement la mise en place des parois secondaires.  
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